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Rencontre inter paroissiale, Bagneux, Nantilly, St-Florent.

Juillet 2012 - Pèlerinage des jeunes de l’Anjou à Lourdes, 
le groupe de Saumur avec Mgr Delmas.

Eduquer, transmettre

Le Caté, témoignages

Une catéchiste…

Les enfants viennent de milieux différents, les parents 
ont des attentes divergentes. Transmettre la foi en 2012 
est une mission qui devient vite un vrai défi. Il ne faut 
pas renier ce qu’on a reçu lors de notre enfance. Le caté, 
c’est comme une recette, prendre les bons ingrédients (la 
Parole), ajouter de la saveur (l’Eglise) et laisser reposer. 
Dieu travaille en nous et chez les enfants pendant ce temps. 
Soyons heureux que d’autres se délectent en mangeant le 
plat préparé. On ne fait pas la catéchèse pour nous, mais 
pour les autres, au service de Dieu.

Un parent chrétien…

Notre foyer est tourné vers le Seigneur. Nous prions en 
famille, nous allons à la messe chaque dimanche. Elevée 
dans une famille chrétienne, je désire transmettre à mes 
enfants le meilleur, et c’est naturellement que nos enfants 
suivent la catéchèse. Je ne me reconnais pas dans la 
catéchèse actuelle, je trouve inutile « les gommettes et les 
chants sans parole » ; c’est pourquoi, à la maison avec ses 
petits amis, je lui donne moi-même l’instruction religieuse 
nécessaire pour suivre Dieu.

Un parent non chrétien...

Mon enfant est inscrit à l’école catholique. Nous élevons 
notre enfant avec des valeurs : le respect, la tolérance, le 
partage, la solidarité. Je ne garde pas un bon souvenir de 
mes années de caté : cours magistral, sévérité, obligation 
d’aller à la messe le dimanche. Je ne pense pas que les 
chrétiens sont les seuls à pouvoir transmettre les bonnes 
valeurs. Cependant, j’ai accepté que mon enfant soit inscrit 
au caté car il le désirait. Je m’intéresse à ce qu’il fait, je le 
laisse choisir, je fais confiance aux catéchistes. 

Le 10 juin 2012, les pères Paul Rabin, Gérard Musset et André Dudilleux fêtent leurs 50, 60 et 70 années de sacerdoce.

Il s’agit de conduire au large et à la liberté, l’enfant plein de promesses 
qui nous a été confié.

L’éducation chrétienne repose sur une conception de l’homme qui 
fonde la personne sur les liens et sur la relation. Eduquer c’est donc 
donner le goût de la vie et des autres. C’est consolider le sentiment 
d’exister chez l’enfant ou le jeune qui grandit en s’imprégnant de tout 
ce qui est autour de lui. Et l’aider pour qu’il engage les choix pour lui.

L’ouverture à l’autre, aux autres, est un chemin de vie. Prendre plaisir 
à vivre des temps forts ensemble, entre amis, en famille, jeux, festivités, 
partages, sont des temps de communion qui fondent et enracinent l’homme 
et la femme de demain dans sa vocation première : devenir un être en relation.

L’éducation est un acte majeur qui crée des passerelles entre les 
générations. Dans ce sens elle renforce le fait que c’est à plusieurs 
et en cohérence que l’on éduque. Parents, éducateurs, enseignants, 
famille élargie, amis, à chacun d’être là lorsque se présente une 
occasion d’échange avec l’enfant.

La place de la parole est capitale. En effet comment permettre à l’enfant et au jeune d’acquérir son propre 
langage intérieur pour pouvoir parler de lui ? Trop d’entre eux ne s’expriment sur eux-mêmes qu’avec les mots 
des autres.

Il arrive aussi que l’estime de soi diminue. Pour la construire et la développer, l’enfant a besoin de sentir 
combien les adultes autour de lui croient en sa personne. La confiance est le carburant essentiel de la croissance 
en humanité de chacun. Prendre du temps, gratuitement, pour être avec, c’est se donner les moyens de découvrir 
des talents cachés et autoriser l’enfant à se révéler à lui-même.

Une éducation qui donne un cadre, sécurise et ainsi pourra ouvrir de plus en plus grand les portes de la 
responsabilité. Il n’est de liberté qu’ «autorisée» : être auteur de sa vie et pas seulement acteur dans la vie, 
suppose des limites respectées, inscrites dans un espace de confiance construit ensemble. Pour cela l’enfant et 
le jeune ont besoin de trouver à leurs côtés des adultes respectables, capables d’être des «modèles» qui soient 
aussi exigeants pour les autres que pour eux-mêmes.

Eduquer c’est aussi accepter les erreurs, les questionnements, les fragilités et les transformer en ouverture 
aux autres et en espérance. En effet, une personne ne se réduit pas à ses actes et ne peut y être enfermée. 
C’est une des pierres angulaires de toute éducation. La place de l’expérience doit être encouragée, les progrès 
reconnus et la personne regardée d’abord avec bienveillance.

Eduquer à la responsabilité nécessite de privilégier la finalité plutôt que l’organisation qui, elle, n’est qu’à 
son service. Enfin l’on comprend combien la durée est un paramètre déconcertant parfois mais fondamental 
pour avancer en éducation. 

Alors, ne nous décourageons pas, l’avenir d’un enfant ou d’un jeune a un nom : l’Espérance.
Agnès Lacroix (Direction diocésaine de l’enseignement catholique).

L’ouverture aux autres, 
un chemin de vie.[ ]

La Nuit des Eglises le 7 juillet 2012 à Notre-Dame de Nantilly.

Gros plan



en lumière

Lorsque nous relisons l’histoire des générations qui 
nous ont précédés, il nous faut admettre qu’une ample 
évolution s’est constamment produite touchant aux 
convictions fondatrices de la société (foi, morale...) ainsi 
qu’à tous les domaines de l’activité humaine. 

Ceci a été particulièrement sensible lors des grands 
bouleversements provoqués par les guerres et les 
changements de régime politique. Il est bien certain que 
les deux conflits mondiaux et la révolution soviétique 
ont semé le chaos au 20ème siècle. Ces événements 
ont fortement contribué à déstructurer les bases de 
notre univers et à mettre en cause les «valeurs» qui 
paraissaient en constituer le socle.

Depuis les quarante dernières années, une nouvelle 
révolution est intervenue, celle de la communication 
entre les individus, avec des innovations techniques 
dont le développement a littéralement explosé : radios 
«libres», chaînes multiples de télévision, internet avec 
accès illimité à des sources incontrôlées, ordinateurs 
et téléphones portables aux utilisations diversifiées, 
réseaux sociaux (facebook et autres). Les génies (aux 
visées commerciales et financières) de l’informatique 

n’ont pas dit leur dernier mot ! Il 
faudrait aussi évoquer la pratique 
nouvelle des voyages «low cost».

Tout ceci constitue maintenant 
l’univers quotidien et familier 
des adolescents, des jeunes 
adultes, et contribue fortement 
à relativiser des «valeurs» et des 
comportements sociaux qui nous 
paraissaient légitimes.

Il serait vain de condamner 
de principe ces «outils» 
déconcertants ou de vouloir 
les ignorer. Nous initier à leur 
utilisation devient au contraire nécessaire si nous voulons 
comprendre le mode de pensée et de fonctionnement de 
leurs jeunes utilisateurs.

L’essentiel n’est-il pas que nous cherchions 
maintenant comment les aider à rencontrer le chemin du 
vrai bonheur, celui que délivre le Message évangélique à 
l’étonnante modernité ; s’il nous fait vivre nous-mêmes, 

en vérité, individuellement et en communauté, nous 
pouvons alors témoigner que Jésus-Christ n’était en 
rien un notable passéiste mais au contraire le Messager 
d’une ouverture aux autres et d’un Amour manifesté 
sans détour chaque jour.

F.P.

Une catéchèse pour aujourd’hui
Depuis quelques années, le «caté» est en évolution 

à la suite de la publication, en 2005, du «Texte National 
d’orientation de la catéchèse en France».

Il s’agit désormais d’une catéchèse pour tous les 
âges de la vie. Les parents sont associés à la démarche 
de leurs enfants (en particulier dans les demandes 
sacramentelles : baptême et première des communions) 
et ils reçoivent eux-mêmes des propositions.

On utilise des «modules», dont le nombre, la durée, 
l’articulation des étapes sont à adapter en fonction 
des groupes, permettant ainsi un cheminement des 
personnes, à leur rythme.

La pédagogie est dite «d’initiation» : elle s’enracine 
dans la pédagogie du Christ, seul véritable initiateur, en 
prenant sa source dans la Parole de Dieu et la tradition 

vivante de l’Eglise. Elle cherche en priorité à faire vivre 
une expérience au sein de la communauté chrétienne, 
une immersion dans un «bain d’Eglise».

La catéchèse ne peut donc plus être l’affaire des 
seuls catéchistes, mais de tous les chrétiens dont c’est 
la mission de baptisés. C’est pourquoi on favorise 
l’accueil des familles par la communauté paroissiale 
lors des célébrations eucharistiques, des «dimanches 
autrement», des témoignages et autres rencontres 
conviviales.

Le caté voudrait ainsi donner à tous le goût d’entrer 
en intimité avec le Christ, de vivre joyeusement et 
fraternellement en Eglise.

Héléne Leclair, catéchiste.

Transmettre, communiquer...

Les évangiles nous rappellent que Jésus était un 
enseignant. Plus précisément un rabbin itinérant - il 
est appelé Maître ou Rabbi. Il allait dans les villages et 
les villes, selon une géographie particulière à chaque 
évangéliste. Là «il enseignait».

Peu de cours magistraux du haut d’une chaire à 
l’exception du Sermon sur la montagne. Plutôt une 
pédagogie pratique fondée sur les besoins de ceux qui le 
suivent ou de ceux qu’il rencontre : des paroles, certes, 
mais aussi des gestes et des actes.

Très souvent la leçon s’appuie sur une parabole, une 
illustration qui met en scène une situation bien connue 
des auditeurs qui l’entourent : «un semeur sortit pour 
semer»... Elle peut aussi être illustrée par la guérison 
d’un aveugle, d’un paralysé, ce que nous appelons 
des «miracles». Cependant Jésus n’accomplit pas de 
miracle pour lui-même, pour épater la galerie ; le miracle 
est toujours subordonné à un enseignement destiné aux 
spectateurs, et il n’est pas dans le geste ou l’acte de 
guérison mais dans le Salut et la Grâce de Dieu qu’il 
annonce : «Tes péchés sont pardonnés. (...) Prends ton 
brancard et marche». 

Surtout Jésus est un homme de rencontre. Son 
enseignement n’est jamais désincarné. Il parle à des 
personnes, à des individus. Il se met à leur niveau et il 
les traite d’égal à égal, sans considération de leur statut 
social ou du qu’en-dira-t-on. Il va vers les plus faibles, 
les plus pauvres, les boiteux, les aveugles, les estropiés 
de la vie en tout genre : il accueille la prostituée et la 
femme adultère, le collecteur d’impôts collaborateur des 
Romains, sans jugement. Il les prend tels qu’ils sont il 
nous prend tels que nous sommes. Son but est de nous 
libérer de tout ce qui nous assujettit. Il nous amène à 
adopter un nouveau mode de vie, une identité nouvelle 
qui libère de tous les esclavages.

Bien sûr, on peut dire que Jésus nous place sous 
son joug, mais celui-ci est léger parce qu’il le porte avec 
nous, et même pour nous : Jésus est mort pour que 
nous ayions la vie. 

Gisèle Tron, Eglise Réformée.

Jésus enseigne

Fin juillet 2012, environ 8000 membres des équipes Notre-Dame se réunissaient à Brasilia pour une rencontre internationale.  
Le Père Régis Bompérin représentait les membres de la dizaine d’équipes que compte le doyenné de Saumur. Une semaine de 
rencontres, d’échanges, de prière, pour s’entraider à faire grandir les couples dans l’engagement du sacrement de mariage.

Le miracle est toujours 
subordonné à un enseignement[ ]



écho des paroisses

La nouvelle paroisse «Charles de Foucauld» (églises : Saint Lambert, Saint Nicolas, les Ardilliers, la 
Visitation et Saint Pierre) s’est rassemblée pour la rentrée paroissiale. Il nous faut continuer à faire 
connaissance entre nous et avec le Bienheureux Charles. Durant son existence de jeune et sa formation, 
Charles paraissait au cœur du monde, mais en lui c’était le désert. Sa rencontre de Dieu, sa découverte de 
la vie simple et vraie de Nazareth, l’ont ensuite conduit au désert, mais alors son cœur était devenu une 
oasis de fraternité car la vie de Dieu était en lui. Charles a exploré le monde par lui-même, jusqu’au jour 
où il a compris qu’en explorant le cœur de Dieu, il rencontrerait 
le cœur de toute humanité. Son exemple va nous stimuler. 
Chacun doit pouvoir trouver sa place pour que nous soyions 
sur le centre et le nord de la ville les témoins du don de 
Dieu. L’Evêque signera le décret officiel de création 
le 13 octobre à Angers lors de la fête marquant 
les 5 ans du synode. Nous aurons la joie de 
l’accueillir début décembre 
pour présider la 
fête de Charles 
de Foucauld.

Régis Bompérin, 
prêtre.

TANDEM
TANDEM est un parcours de deux années qui rassemble 

en équipe 4 ou 5 couples, mariés ou non, désireux 

de prendre le temps de s’arrêter pour une réflexion 

personnelle, en couple et avec d’autres.

Des sujets concrets et variés, tels que l’argent, être 

parents et couple, Dieu dans ma vie, la belle famille, 

être chrétien et citoyen, la souffrance, le pardon, ... 

permettent une progression dans la réflexion, l’échange 

et l’ouverture spirituelle.

Le témoignage de chacun, dans un climat fraternel 

et convivial, permet de découvrir, dans la singularité 

de chaque couple, qu’il existe cependant des «lieux» 

communs à tous. Ceci permet parfois de porter un 

nouveau regard sur ce que l’on vit avec son conjoint, les 

enfants, la famille…

L’une des grandes richesses de cette proposition TANDEM 

est d’entrer progressivement dans un «nouveau dialogue 

de couple» pour se découvrir un peu plus et renforcer le 

lien qui nous unit. 

Dans ces histoires personnelles, comme pour les 

disciples d’Emmaüs, la Parole de Dieu nous accompagne 

pour, progressivement, nous faire découvrir la présence 

du Christ au milieu de nous : «De quoi parliez-vous donc 

tout en marchant ?» (Luc, 24)

Gilbert Puiroux , diacre.

Paroisse Charles de Foucauld

Lancement officiel de la souscription 
pour la restauration de l'orgue  

de l'église Notre Dame de Nantilly
Le 20 septembre 2012 a eu lieu le lancement de la souscription destinée à recevoir 

vos dons pour la restauration de l'orgue de l'église Notre Dame de Nantilly.

La Direction Régionale des Affaires Culturelles, le Conseil général, la Ville de 

Saumur, propriétaire de l'instrument, se sont engagés pour financer,  chacun à 

leur niveau, ce projet dont le coût avoisine les 400 000 E. L'Association des Amis 

des Orgues de Saumur, qui a œuvré avec la détermination que l'on sait pour que 

soit sauvé de la ruine le plus ancien (1685) et le plus bel orgue de notre région, 

participe aussi au financement de l'entreprise. 

Enfin, la Fondation du Patrimoine, dont la mission est de permettre la sauvegarde 

et la mise en valeur du patrimoine de nos régions en rendant chacun «acteur de la 

réalisation», s'est également associée à ce projet. Il consiste à rendre à l'orgue de 

Notre Dame de Nantilly, la place qu'il mérite 

dans la vie cultuelle et culturelle locale, voire régionale. 

Des informations complémentaires sont disponibles dans les lieux habituels et 

auprès de l'Association des Amis des Orgues, 20 rue du Temple à Saumur.

Dans le cadre du Festival d’Art Sacré 2012, consacré cette année au «Pèlerinage», 
l’association Patrimoine Religieux en Saumurois organise et propose quatre manifestations .

>  Vendredi 19 octobre, à 18h à la Maison Charles de Foucauld
Conférence sur les pèlerinages en Anjou.

>  Dimanche 21 octobre
Circuit sur les lieux de pèlerinage du Saumurois (7 sites retenus).

>  Du samedi 27 octobre au dimanche 4 novembre
Exposition à la Mairie de Saumur, (salle Joly-Leterme).

>  Dimanche 4 novembre, à 17h, en l’église Saint-Nicolas
Concert de l’ensemble Ligeriana.

Les paroisses Notre-Dame de Nantilly, Saint-Pierre de Bagneux 
et Saint-Florent l’Abbaye poursuivent leur chemin vers l’unité prévue en 2013.

La Loire
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Rou St-Pierre
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Autour d’un livre
Comment parler de Dieu aujourd’hui ? 
Anti-manuel d’évangélisation
Fabrice Hadjadj, Salvator Editeur, 2012.

Aujourd’hui la transmission de la foi dans un monde 
déchristianisé relève d’un défi. Fabrice Hadjadj, converti 
de l’athéisme au catholicisme, tente de répondre, avec 
humour, à la question posée par le Conseil pontifical pour 
les laïcs : «Comment parler de Dieu aujourd’hui ?» Si le 
sous-titre est provocateur, l’auteur nous invite néanmoins 
à réfléchir sur notre rapport personnel à Dieu et notre 
propre manière d’en parler. Parole et témoignage sont pour lui indissociables. 
Et si Dieu passe par l’homme pour se faire connaître, n’est-ce pas «pour créer 
une communion des personnes». Un livre qui nous incite à réfléchir sur notre 
conception de Dieu.
En vente à la librairie Byblos, 20 rue du Temple, Saumur. 19,50 E.

Marie-Françoise Huet

Asselin Charpente - Menuiserie - Ebénisterie
Association Les Amis N-D des Ardilliers
Assurance GAN Gaëtan Lemétais
Audilab Appareillage auditif
Auto Expert Contrôle Luc Bioteau
Boulangerie Boisseau 
Bouvet Ladubay Caves
Crédit Mutuel Saumur
Dominique Griffon Boucherie
Ecole et Collège Saint André
Espace Culturel Librairie du Val de Loire
Ferrand Bijouterie Saumur
François Coulange Allianz Assurance
Hôtel de Londres Saumur

Hôtel des Ventes
Laurent Hamon AXA Assurances
Limon Energie renouvelable Doué-la-Fontaine 
Martineau SAS Bijouterie
Médi Confort Cap Sud - Distré - Saumur
Mobixel Agence immobilière
Partant Bijouterie Art religieux
Petit et Fils Toitures
Pierre et Lumière Site touristique
Pompes Funèbres Générale Saumur
Pompes Funèbres Roger Brézé
Rual Xavier Opticien
Securitest Contrôle technique auto M. Paris

Notre-Dame de Nantilly
Baptêmes : Orlane Gautier-Cellier, Axel Molitor-Cellier, Lizéa Pinono-Tuugahala, Zoé 
Mabille, Lya Pitault, Synaëlle Pitault, Sasha Cailleau, Chloé Chatelier-Delugeau, Zoé 
Hnatiuk-Da Silva, Jamel Lengrai, Gabriel Rousseau, Killian Royer, Sullivan Royer, Kenzo 
Escos, Louna Escos, Nathanaël Meaupin, Enzo Quetineau-Robillard, Leila Renaire, 
Léo Pousse, Paul Chaplet, Julie Dubois-Corbineau, Anaëlle Dureau, Camélia Folliard, 
Cassandra Folliard, Domi Folliard, Paolina Folliard, Tessa Folliard, Edouard Tosi, Aaron 
Deblois, Alexis Duforestel, Jean Gonçalves-Martins.
Mariages : Christophe Longueville et Chrislène Cormier, Brandon Saunier et Laura 
David, Damien Belot et Tiffanie Guyou, Florent Guyomard et Lauriane Dagognet.
Sépultures : Suzanne Ferry, Arlette Coulon, Claude Papillon, Christiane Gond, Arlette 
Harriau, Jean Brisset, Denise Cantin, Suzanne Bennaudet, Marie Thérèse Corrège, Jean 
Bayle, Anne Marie Magne, Raymonde Lange, Bernard Derouard, Kelly Perru, Raymond 
Beaussier, Gilberte Perré, Nicole Arnaud, Raffaele Langella, Jean Paul Jossent, Simone 
Raimbault, Frédéric Moulinet, Robert Marcellaud, Marcelle Métais, Francine Bigot, 
Christian Franqueville, Marie-Louise Samson.

Saint-Pierre de Bagneux
Baptêmes : Angianna Vanderstein, Maxime Da Cruz Barroco, Paloma Taveau, Solana 
Figzal, Naïah Branchu, Eloïse Nau.
Mariages : Franck Cardot et Audrey Léost, Quentin Blandeau et Carole Rousseau, Henri 
Guillaudat et Colette Ondet, Charley Mévin et Natacha Bigot, Julien Carroux et Maëva 
Rochard, Mickaël Fisson et Madiana Wanderstein.
Sépultures : Bernard Filmon, Eugénie Favière, Germaine Moreau, Claude Sanzay, 
Marie-Thérèse Van Craeynest, André Boissinot, Louis Beillier, Jeannine Menchin, Renée 
Bruneau, Daniel Beugnon, Noëlla Garreau, Louis Clémot, René Giraud, Noël Mourette.

Saint-Florent-l’Abbaye
Baptêmes : Lorenzo Pidoux, Léane Lebastard, Enzo Boiron, Jeanne Martin, Quentin 
Tribot, Alix Roquet, Lola Freland, Lilou Freland, Guilhem Mauries-Deviq.
Mariages : Cédric Duveau et Adeline Landré, Romain Fontaine et Jennifer Rillardon, 
Nicolas Aoustin et Gaëlle Clair, Morgan Freland et Julie Dulize, Xavier Dima et Eva 
Nogues, Jérôme Effray et Mélanie Ménard.
Sépultures : Michel Comet, Suzanne Jacob, Brigitte Avril, Reine Rapicault, Chantal 
Girard, Yvonne Dufagot , Marguerite Proux, Salvat Dubertrand, Rémi Deflandre, Jacques 
Roucher, Michel Renaudin, Fernando Esteves De Campos, Germaine Riverain, Auguste 
Beauvais, André Paquereau, Janine Supiot, Yvan Messager, Marie Fièvre.

Charles de Foucauld 
Baptêmes : Chris Oger, Luidjy Oger, Ilan Gaucher, Eliot Joulain, Zoé Tournay, Antoine 
Bodet, Lily-Rose Marchau, Maeline Dinan, Nolan Retiveau, Lisa Gache, Jacquemine de 
la Jaille, Alice Lefranc, Vincent Darrenougui, Lauris Pompeani, Iman Bordeau-Folher, 
Nicolas Mienville, Héloise Gauthier, Maxence Palluet, Camille Corrège, Alexis Marzio, 
Jean De Fontanges, Morgane Lemercier, Elias Maréchal, Marcel Thiercelin, Clara 
Tartrou, Chris Marquilly, Paul Gaillard, Anaé Pellerin, Côme Merceron, Néo Ramauge, 
Enzo Ramauge, Ana Ferreira De Simoes, Eloi De Fougeroux.
Mariages : Etienne Balou et Emilie Coué, David Delarue et Angélique Ayraud, Victorien 
Millet et Delphine Lemoen, Christophe Blanchin et Allison Perrochon, Jérôme De Deus 
et Adeline Mabileau, Alain Blatry et Justine Simoen, Luciano Baudoin et Julie Lefief, 
Frédéric Joyet et Valérie Pivron, Florian Carré et Marianne Cusson Timothée Bazin et 
Emeline Boquien, Jean Baptiste Moreau et Sabine-Tiffani Salvetas, Maxime Guérin et 
Anaïs Lemouland
Sépultures : Psia Tcha, Jean-Claude Ligonnière, Jacqueline Moreau, Jeanne Papillon, 
Camille Martin Michel Clérin, Jean Touchard, Michel Lavault, Annick Bellanger, Albert 
Huchet, Jean Andouard, Maurice Revault, Anne-Marie Bigot.

vers des vies nouvelles

Horaires des messes dominicales 
sur les paroisses de saumur

Samedi
18h • Saint-Lambert-des-Levées

18h30 • Saint-Florent
Dimanche

9h30 • Saint-Pierre de Bagneux (du 1er au 15 de chaque mois)9h30 • Saint-Florent (du 16 au 31 de chaque mois)
10h • Saint-Nicolas

11h• Notre-Dame de Nantilly
11h30 • Saint-Nicolas

18h30 • Notre-Dame des Ardilliers
(entre Pâques et Toussaint)

Messes du jeudi de la Toussaint
9h30 • Saint-Pierre de Bagneux

10h • Saint-Lambert et Saint-Nicolas
11h • Verrie et Notre-Dame de Nantilly

11h30 • Saint-Nicolas

humour
Un jeune homme vient juste d’obtenir son permis de conduire et 
demande à son père d’utiliser la voiture familiale.
Son père lui propose le marché suivant : «Tu améliores ton rendement 
scolaire, tu étudies la Bible et tu te fais couper les cheveux. Ensuite, 
nous parlerons de la voiture.»
Un mois plus tard, le garçon revient à la charge.
«Mon fils, je suis fier de toi», déclare le père.
«Ça va beaucoup mieux à l’école ; tu t’es concentré sur la Bible plus que 
je ne l’aurais cru, mais tu ne t’es pas fait couper les cheveux.»
Le jeune réplique : «Tu sais, papa, j’ai réfléchi à cela : Samson avait les 
cheveux longs, Moïse avait les cheveux longs, Noé avait les cheveux 
longs et Jésus avait les cheveux longs».
Le père réplique : «Et ils se déplaçaient à pied !»


